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apostolique Jésus miséricordieux

Premier jour
« Je veux passer mon Ciel à faire du bien sur la terre. Après ma
mort, je ferai tomber une pluie de roses. » (sainte Thérèse de
l’Enfant-Jésus)
Partie vers le Seigneur, sainte Thérèse ne disparaît pas. Son
intercession auprès du seul Sauveur Jésus-Christ, nous attire une
pluie  de  grâces  symbolisées  par  les  pétales  des  roses.  Le
chrétien, disciple de Jésus, ne peut pas dire « c’est fini » ou «
c’est trop tard ». Dans la lumière du Christ ressuscité, ce n’est
jamais fini et ce n’est jamais trop tard.
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Demandons au Seigneur par l’intercession de sainte Thérèse la
grâce de l’espérance.

Deuxième jour
« J’allais derrière mon lit dans un espace vide qui s’y trouvait
et qu’il m’était facile de fermer avec le rideau … et, là, je
pensais. Je comprends maintenant que je faisais oraison sans le
savoir et que déjà le bon Dieu m’instruisait en secret. » ; «
Quelquefois j’essayais de pêcher avec ma petite ligne, mais je
préférais aller m’asseoir seule sur l’herbe fleurie : alors, mes
pensées étaient bien profondes et, sans savoir ce que c’était de
méditer, mon âme se plongeait dans une réelle oraison. (…) La
terre me semblait un lieu d’exil, et je rêvais le Ciel. » (sainte
Thérèse)
L’oraison  est  le  coeur  à  coeur  avec  Dieu.  En  silence,  nous
écoutons  Dieu  qui  parle  à  notre  âme.  L’oraison  est  un  mot
d’origine latine qui veut dire « bouche ». Faire oraison équivaut
à partager le souffle de Dieu, le bouche à bouche avec Dieu où
nous recevons l’Esprit Saint. Véritable conversation avec Dieu, la
prière représente une promenade avec Dieu dans le Paradis.
Demandons au Seigneur par l’intercession de sainte Thérèse la
grâce de l’oraison qui nous unit à Dieu.



Troisième jour
« Jésus a mis devant mes yeux le livre de la nature et j’ai
compris que toutes les fleurs qu’Il a créées sont belles, que
l’éclat de la rose et la blancheur du lys n’enlèvent pas le parfum
de la petite violette ou la simplicité ravissante de la pâquerette
… J’ai compris que si toutes les petites fleurs voulaient être des
roses, la nature perdrait sa parure printanière, les champs ne
seraient plus émaillés de fleurettes … Ainsi en est-il dans le
monde des âmes qui est le jardin de Jésus. » (Sainte Thérèse)
« Chacun va à Dieu par un chemin virginal », a écrit le poète
espagnol  Léon  Felipe  (+1968).  Dieu  aime  l’unité  mais  pas
l’uniformité.
Demandons au Seigneur par l’intercession de sainte Thérèse la
grâce de respecter et d’apprécier l’altérité, la différence des
personnalités et des chemins pour arriver à Dieu.

Quatrième jour
« En sortant du confessionnal, j’étais si contente et si légère
que jamais je n’avais senti autant de joie dans mon âme. Depuis je
retournai me confesser à toutes les grandes fêtes et c’était une
vraie fête pour moi à chaque fois que j’y allais. » (Première
confession de sainte Thérèse à sept ans)

https://www.sedifop.com/wp-content/uploads/2021/09/gros-plan-bien-sainte-face-peinte-par-therese-carmel-de-lisieux-sept-06.jpg


Demandons au Seigneur, par l’intercession de sainte Thérèse la
grâce de vivre le sacrement de la réconciliation.

Cinquième jour
Femme de miséricorde, sainte Thérèse intercède pour Pranzini,
condamné à mort et exécuté le 31 août 1887. Juste avant sa mort,
Pranzini saisit le crucifix présenté par l’aumônier. Thérèse y vit
le fruit de sa prière. Elle appela ce condamné « son premier
enfant ». Enfant de sa maternité spirituelle.
Demandons au Seigneur, par l’intercession de sainte Thérèse, la
grâce de la miséricorde et de la prière pour les pécheurs.

Sixième jour
Elle avait déclaré au chanoine Delatroëtte qui lui demandait «
Pourquoi êtes-vous venue au Carmel ? » : « Je suis venue pour
sauver les âmes et surtout afin de prier pour les prêtres ».
Demandons au Seigneur, par l’intercession de sainte Thérèse, la
grâce de vivre la miséricorde envers les prêtres et de prier pour
eux.

Septième jour
En apprenant que son père est hospitalisé en psychiatrie, sainte
Thérèse s’est exclamée : « Notre grande richesse ». Elle sait que
cette maladie terrible demandera à la famille de s’unir davantage
au Christ dans sa Passion. Il leur faudra davantage d’amour. Mais
le Seigneur ne laisse pas les malades sans sa grâce.
Demandons au Seigneur, par l’intercession de sainte Thérèse, de
discerner la présence du Christ Jésus dans les malades et de leur
témoigner de notre foi et de notre solidarité dans la souffrance.

Huitième jour
Poème  envoyé  par  sainte  Thérèse  à  l’abbé  Roulland  parti
missionnaire  en  Chine  :
« Vivre d’amour, ce n’est pas sur la terre
Fixer sa tente au sommet du Thabor.



Avec Jésus, c’est gravir le Calvaire,
C’est regarder la Croix comme un trésor !
Au Ciel, je dois vivre de jouissance
Alors l’épreuve aura fui pour toujours
Mais exilée je veux dans la souffrance
Vivre d’amour. »
« À lui de traverser la terre,
De prêcher le nom de Jésus.
À moi, dans l’ombre et le mystère,
De pratiquer d’humbles vertus.
La souffrance, je la réclame,
J’aime et je désire la Croix …
Pour aider à sauver une âme
Je voudrais mourir mille fois. »
Poème envoyé le 16 juillet 1896, en la fête de Notre-Dame du Mont-
Carmel.

Demandons  au  Seigneur,  par  l’intercession  de  sainte  Thérèse,
copatronne des missions avec saint François-Xavier, la grâce de
devenir disciples-missionnaires de Jésus ressuscité.

Neuvième jour
Malade,  Thérèse,  à  l’infirmerie,  chante  les  miséricordes  du
Seigneur à son égard. Elle avoue à mère Agnès : « Dites bien, ma
Mère, que si j’avais commis tous les crimes possibles, j’aurais
toujours la même confiance : je sens que toute cette multitude
d’offenses serait comme une goutte d’eau jetée dans un brasier
ardent. »
Demandons au Seigneur, par l’intercession de sainte Thérèse, la
grâce d’une bonne mort dans la foi en sa miséricorde.

Saint-Denis/La Réunion, le 7 septembre 2021.


